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Modalités de réalisation

Etude réalisée en ligne, du 7 au 17 mai 2021.

Échantillon de 540 personnes, représentatif de la population habitant à Paris âgée de 16 ans et

plus.

Représentativité assurée par la méthode des quotas appliquée aux critères suivants : sexe, âge,

profession et arrondissement.

Etude réalisée en ligne du 6 au 12 mai 2021.

Échantillon de 1 000 personnes, représentatif de la population habitant en France métropolitaine

âgée de 16 ans et plus.

Représentativité assurée par la méthode des quotas appliquée aux critères suivants : sexe, âge,

profession, région et catégorie d’agglomération.

Echantillon de la population française

Sur-échantillon de Français résidant à Paris
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SYNTHÈSE DES ENSEIGNEMENTS



Synthèse des enseignements et préconisations
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La sobriété, un concept qui fait écho aux priorités des Français

▪ Le sentiment de surconsommation est un sujet qui concerne la majorité des Français. Un peu plus d’un sur deux se

sent poussé à consommer plus que ce qui est nécessaire, et un nombre similaire limitent leur consommation en réponse à ce

problème.

▪ Les vêtements, les produits alimentaires et la consommation énergétique sont les principaux domaines dans lesquels le

sentiment de surconsommer existe, et pour lesquels on observe la plus forte autolimitation (actuelle ou prévue dans le futur).

▪ En revanche, les loisirs et les vacances sont des domaines dans lesquels le sentiment de sous-consommer par

rapport à ses besoins est le plus fort, le frein principal étant le pouvoir d’achat.

▪ En réponse à ce sentiment, 65 % des Français jugent le concept de sobriété proche de leur vision des choses et 72 %

seraient prêt à aller vers plus de sobriété à l’avenir, notamment par la consommation de produits locaux (85 %), la

limitation de leur consommation énergétique (81 %) et l’attention portée aux compositions des produits de consommation

(81 %).

Un concept dont certaines catégories de la population sont plus proches

▪ Certaines catégories de la population sont particulièrement à même de suivre le mouvement de la sobriété : on

recense notamment les 25-34 ans, les CSP+ et les parents d’enfants. Ces profils déclarent plus fortement prévoir la diminution

de leur consommation à l’avenir. Ils se sentent également plus proches du concept de sobriété (CSP+ : 74 %) et manifestent

un intérêt plus fort pour se diriger vers plus de sobriété à l’avenir.

▪ Bien que la thématique soit plus parlante pour ces catégories, on observe que les Français se sentant limités ou restreints

dans leur consommation élémentaire (alimentaire, vêtements, énergétique) sont autant réceptifs au concept de sobriété que la

moyenne : la réceptivité à la sobriété n’est donc pas uniquement une question sociale.



Synthèse des enseignements et préconisations
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L’écologie : une porte d’entrée adaptée pour communiquer sur la sobriété

▪ L’écologie est une thématique qui peut permettre d’introduire le thème de la sobriété. Les raisons écologiques font

en effet partie des principales raisons pour lesquelles une partie des Français limitent ou visent à diminuer leur

consommation, notamment énergétique. La lutte écologique est perçue comme l’un des principaux objectifs que devrait

se fixer la société et les plusieurs thématiques en lien avec ce sujet sont considérées comme adaptées pour introduire le

sujet de la sobriété en France.

Changement ou limitation de la consommation ?

▪ Les Français semblent enclins à aller vers plus de sobriété en consommant différemment : changer de

producteurs, de types de produits, éviter le rachat systématique du neuf, consommer de manière plus locale… ces angles

sont privilégiés par rapport à une limitation pure et dure. Il reste cependant important pour les répondants de conserver

une liberté dans leur consommation, ainsi qu’une possibilité pour eux de se « faire plaisir ».

▪ Les Français sont favorables à la mise en place de ces manières de consommer, mais peu le font déjà. Un fort potentiel

pour développer ce type de pratiques plus « sobres ».

▪ Les acteurs de l’économie sociale et solidaire peuvent jouer un rôle dans la promotion de la sobriété. Si l’ESS en

tant que telle et ses principes ne sont que moyennement connus et compris, une grande partie des répondants souhaitent

se rapprocher de ses acteurs en tant que consommateurs pour aller vers plus de sobriété. Les acteurs de l’ESS semblent

donc à même de par exemple faire la promotion de produits / de types de produits plus en adéquation avec les valeurs de

sobriété afin de les diffuser.



RÉSULTATS DÉTAILLÉS



PARTIE 1

Pratiques d’autolimitation de sa 

consommation
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• Environ un Français sur deux met en place des

pratiques d’autolimitations dans sa consommation, en

réponse à la société qui les pousseraient à

« surconsommer ». Ces pratiques touchent certains

domaines en particulier (vêtements, alimentaires).

• On note également une autolimitation pour la cause

écologique, qui semble indépendante des autres

domaines de consommation.



Dans votre vie quotidienne, diriez-vous que vous limitez, de votre propre initiative votre consommation pour d’autres raisons

que des raisons subies ?

Base : ensemble (1000 personnes)

Limitation volontaire de sa consommation

Suréchantillon de Parisiens (540 personnes)

12%

41% 31%

14%2%

11%

48%

27%

10%4%

Sous-total 

« Oui »

53 %

Sous-total 

« Non »

45 %

Sous-total 

« Non »

37 %

Sous-total 

« Oui »

59 %
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Ecarts significatifs par rapport à l’ensemble

■ Oui, tout à fait ■ Oui, plutôt ■ Non, plutôt pas ■ Non, pas du tout ■ Ne se prononcent pas

• Un Français sur deux déclare limiter sa consommation pour d’autres raisons que des raisons subies. Ce chiffre est plus élevé auprès des 

répondants qui ont le sentiment d’être poussés à consommer plus que nécessaire. Se sentir poussé à surconsommer peut donc être perçu 

comme un problème nécessitant une solution, ici l’autolimitation. La partie de la population se considérant dans cette situation semble 

pouvoir être sensibilisée au concept de sobriété. 

Ont le sentiment d’être poussés à consommer plus que nécessaire : 

63%

Se sentent proches du concept de sobriété : 60%

Seraient prêts à aller vers plus de sobriété à l’avenir : 59%



41%

32%

30%

25%

25%

21%

20%

17%

11%

9%

1%

4%

17%

15%

14%

11%

11%

7%

7%

6%

5%

3%

0%

Dans vos achats de vêtements

Dans votre consommation
énergétique (chauffage, électricité)

Dans vos achats alimentaires

Dans vos choix de vacances ou de
congés

Dans vos loisirs

Dans votre consommation liée à la
mobilité (essence, transport)

Dans vos achats culturels (spectacles, 
livres, jeux-vidéo, films…)

Dans vos déplacements quotidiens

Dans l'utilisation du numérique et
des réseaux sociaux

Dans votre accès aux soins

Un autre domaine

Ne se prononcent pas

Total des citations En premier

Dans quels domaines veillez-vous à limiter votre consommation pour d’autres raisons que des raisons subies ? 

Base : à ceux qui limitent de leur propre initiative leur consommation pour d’autres raisons que des raisons subies (523 

personnes)

Trois réponses possibles, total supérieur à 100.

Limitation volontaire de sa consommation – Détail par biens et services
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Femmes : 48%

Ouvriers / Employés: 39%

65 ans et plus : 38%

Retraités : 36%

Hommes : 28%

Autres inactifs : 23%

Suréchantillon de Parisiens (321 personnes)

49%

30%

28%

25%

21%

21%

17%

16%

13%

11%

2%

3%

25%

13%

10%

12%

7%

9%

5%

7%

4%

4%

1%

Achats de vêtements

Achats alimentaires

Loisirs

Energie

Achats culturels

Vacances ou congés

Mobilité (essence, transport)

Numérique et réseaux sociaux

Déplacements quotidiens

Accès aux soins

Autre domaine

Ne se prononcent pas

Ecarts significatifs par rapport à l’ensemble

• Les répondants limitant volontairement leur consommation le font dans des domaines dans lesquels ils se sentent poussés à surconsommer. 

• La limitation de la consommation énergétique pour des raisons écologiques serait une pratique ancrée chez un tiers des Français.



Parmi les raisons suivantes, quelles sont celles qui vous amènent à limiter volontairement votre consommation ?

Raisons de la limitation volontaire de sa consommation

51%

45%

23%

10%

13%

9%

32%

29%

13%

6%

11%

Pour mettre en application
un mode de vie basé sur la

modération

Pour limiter votre empreinte 
écologique (climat, 

biodiversité, pollution…)

Pour utiliser mon temps 
autrement (méditation, 

sports, relations humaines…)

Pour avoir plus de moyens
pour des actions de

solidarité

Pour une autre raison

Ne se prononcent pas

Total des citations En premier

Suréchantillon de Parisiens (321 personnes)

51%

47%

27%

10%

15%

7%

31%

29%

18%

4%

11%

Pour mettre en application un mode
de vie basé sur la modération

Pour limiter votre empreinte
écologique

Pour utiliser votre temps autrement

Pour avoir plus de moyens pour des
actions de solidarité

Pour une autre raison

Ne se prononcent pas

Base : à ceux qui limitent de leur propre initiative leur consommation pour d’autres raisons que des raisons subies (523 personnes)

Trois réponses possibles, total supérieur à 100.
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Par manque de 

moyens financiers 

11%

Aucun écart significatif par rapport à l’ensemble

65 ans et plus : 68%

Hommes : 16%

18-24 ans : 36%

(Base faible)

• Deux raisons principales qui amènent à une limitation de sa consommation : mettre en place un mode de vie « modéré », qui montre qu’une 

partie du grand public peut être sensible au concept de sobriété en tant que tel, et des raisons écologiques qui semblent initialement ancrées.



PARTIE 2

La sobriété, un concept à 

communiquer de manière ciblée
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Le concept de sobriété…

• suscite une adhésion de principe

• Peut sensibiliser certaines catégories de la population,

qui se sentent concernées par le sujet de la

surconsommation (jeunes, CSP+, parents d’enfants).

• Peut être amené via des sujets précis (alimentaire,

vêtements) dans lesquels le sentiment de

surconsommation est plus fort.

• Mais apparaît logiquement plus délicat pour les

catégories de la population qui ne parviennent pas à

consommer comme elles le souhaitent (notamment pour

des raisons de pouvoir d’achat).



Diriez-vous que vous vous sentez très proche, assez proche, assez éloigné ou très éloigné de cette vision des choses ?

Base : ensemble (1000 personnes)

Adhésion au concept de sobriété

Suréchantillon de Parisiens (540 personnes)

11%

54%

16%

4%

15% 9%

57%

16%

4%
14%Sous-total 

« Proche »

65 %

Sous-total 

« Eloigné »

20 %

Sous-total 

« Eloigné »

20 %
Sous-total 

« Proche »

66 %

La sobriété est un concept qui nous incite à poser et accepter des limites : des limites à l’exploitation de la nature, à la recherche de l’intérêt

personnel, à la satisfaction infinie et instantanée des désirs. La sobriété acceptée, revendiquée, cultivée, s’oppose à l’austérité, imposée aux plus

faibles. C’est une conviction qui nous conduit à consommer moins et avec plus de discernement, et à partager nos richesses matérielles et culturelles

sans nuire à notre épanouissement.

13

Aucun écart significatif par rapport à l’ensembleCSP+ : 74%

• Une adhésion de principe, même si le concept reste flou pour une partie non négligeable des répondants (15% ne se prononcent pas).

■ Oui, tout à fait ■ Oui, plutôt ■ Non, plutôt pas ■ Non, pas du tout ■ Ne se prononcent pas

Ouvriers : 29%



Ecarts significatifs par rapport à l’ensemble

Aujourd’hui, diriez-vous que vous avez le sentiment de…

Base : ensemble (1000 personnes)

Perception vis-à-vis de sa propre consommation

75%

14%

8%

3%

Consommer de manière
adaptée à vos besoins

Surconsommer, c’est-à-dire 
trop consommer par 

rapport à vos besoins réels

Sous-consommer, c’est-à-
dire avoir une 

consommation restreinte 
par rapport à vos besoins

Ne se prononcent pas

76%

17%

5%

2%

Consommer de manière
adaptée à vos besoins

Surconsommer

Sous-consommer

Ne se prononcent pas

Suréchantillon de Parisiens (540 personnes)
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21%
25%

17%

10% 4%

18-24 ans 25-34 ans 35-49 ans 50-64 ans 65 ans et +

65 ans et + : 91%

CSP+ : 18%

Ouvriers / Employés : 

13%

• Une grande majorité de Français ont le sentiment de consommer de manière adaptée à leurs besoins (75%). Le sentiment de 

surconsommation concerne une partie plus spécifique de la population (principalement les plus jeunes), pouvant expliquer l’adhésion au 

concept de sobriété.



De manière générale, avant la crise de la Covid-19, aviez-vous le sentiment de consommer trop peu, de manière adaptée, ou 

de manière excessive par rapport à vos besoins concernant les biens et services suivants ?

Perception vis-à-vis de sa propre consommation – Détail par biens et 

services

Suréchantillon de Parisiens (540 personnes)

38%

31%

18%

16%

8%

7%

7%

46%

57%

63%

70%

64%

71%

76%

3%

4%

15%

6%

19%

19%

11%

13%

8%

4%

8%

9%

3%

6%

Concernant les voyages

Concernant les biens culturels 
(cinéma, spectacles, livres, 

séries…)

Concernant les vêtements et
accessoires de mode

Concernant les meubles, la
décoration d'intérieur

Concernant les produits
numériques et les réseaux

sociaux

Concernant les produits
alimentaires

Concernant l'énergie (essence,
électricité)

Trop peu par rapport à vos besoins De manière adaptée à vos besoins

De manière excessive Ne se prononcent pas

35%

29%

20%

4%

5%

16%

6%

52%

58%

66%

75%

74%

58%

62%

5%

7%

5%

19%

11%

22%

27%

8%

6%

9%

2%

10%

4%

5%

Voyages

Biens culturels

Meubles et décorations

Produits alimentaires

Energie (essence, électricité)

Vêtements

Produits numériques

15

Base : ensemble (1000 personnes)

Ecarts significatifs par rapport à l’ensemble

• Une partie de la population déclare sous-consommer les biens culturels et les voyages. 



De manière générale, avant la crise de la Covid-19, aviez-vous le sentiment de consommer trop peu, de manière adaptée, ou 

de manière excessive par rapport à vos besoins concernant les biens et services suivants ?

Perception de surconsommation – Détail
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Concernant les produits alimentaires

Concernant les produits numériques et les réseaux sociaux

Concernant les vêtements et accessoires de mode

Concernant l’énergie (essence, électricité)

Concernant les meubles, la décoration intérieure

Concernant les biens culturels (cinéma, spectacles, livres, 

séries)

Concernant les voyages

Ensemble 18-24 ans 25-34 ans 35-49 ans CSP +
Parents 

d’enfants

19 % 22% 27% 25% 25% 24%

19 % 38% 29% 20% 28% 23%

15 % 23% 18% 17% 22% 15%

11 % 17% 16% 14% 15% 13%

6 % 9% 5% 8% 7% 6%

4 % 5% 4% 5% 4% 4%

3 % 4% 4% 3% 3% 4%

Sentiment de consommer « de manière 

excessive »

• Le sentiment de surconsommation des produits alimentaires, des produits numériques, et des accessoires de mode est plus fort chez 

certaines cibles. Si le concept de sobriété ne suscite donc qu’une adhésion en surface auprès du grand public, il pourrait être 

potentiellement plus évocateur si amené en détail sur des sujets précis auprès de cibles spécifiques.



En dehors des contraintes liées au Covid, dans quels domaines vous sentez-vous principalement limité ou restreint… ?

Sentiment de subir des limitations dans sa consommation

45%

43%

24%

22%

20%

17%

11%

11%

9%

9%

3%

3%

19%

20%

9%

7%

8%

6%

4%

4%

2%

1%

Dans vos loisirs

Dans vos choix de vacances ou de
congés

Dans vos achats culturels (spectacles, 
livres, jeux-vidéo, films…)

Dans vos achats de vêtements

Dans vos déplacements quotidiens

Vous ne vous sentez pas restreint ou
limité

Dans vos achats alimentaires

Dans votre accès aux soins

Dans votre consommation
énergétique (chauffage, électricité)

Dans votre consommation liée à la
mobilité (essence, transport)

Dans l'utilisation du numérique et des
réseaux sociaux

Ne se prononcent pas

Total des citations En premier

Suréchantillon de Parisiens (540 personnes)

49%

42%

27%

22%

17%

16%

11%

8%

7%

6%

3%

26%

16%

10%

7%

6%

4%

3%

3%

2%

1%

0%

Vacances ou congés

Loisirs

Achats culturels

Pas restreint ou limité

Déplacements quotidiens

Achats de vêtements

Accès aux soins

Mobilité (essence, transport)

Energie (chauffage, électricité)

Achats alimentaires

Numérique et réseaux sociaux

Ne se prononcent pas

Base : ensemble (1000 personnes)

Trois réponses possibles, total supérieur à 100.
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Ecarts significatifs par rapport à l’ensemble

Femmes : 27%

• Les Français se sentent principalement limités dans leurs loisirs et leurs choix de vacances, biens et services pour lesquels le sentiment 

de sous-consommer est également le plus présent. Des thématiques à éviter pour communiquer sur le thème de la sobriété.

• L’impact potentiel des restrictions sanitaires est encore une fois à prendre en compte, malgré l’intitulé de la question.

Ouvriers / Employés : 

18%



En dehors des contraintes liées au Covid, dans quels domaines vous sentez-vous principalement limité ou restreint… ?

Une réceptivité à la sobriété qui ne dépend pas uniquement de caractéristiques 

sociales.
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Ensemble des 

Français

Leurs achats de 

vêtements

22%

Leurs achats 

alimentaires

11%

Leur consommation 

énergétique

9%

54% 59% 75% 73%

8% 14% 29% 18%

Se sentent davantage limités pour des raisons de 

pouvoir d’achat dans ces domaines

Ont un sentiment de sous consommer par rapport à 

leurs besoins qui est plus important

Proportion de répondants se sentant limités dans…

Ces répondants par rapport à la moyenne des 
Français…

65% 63% 60% 66%

72% 71% 68% 71%

59% 59% 52% 60%

Mais ne sont pas pour autant moins réceptifs au 
concept de sobriété

Se sentent proches du concept de sobriété

Seraient prêts à aller vers plus de sobriété

Souhaitent se rapprocher davantage des acteurs de 

l’ESS pour aller vers plus de sobriété

Bien que le concept de sobriété suscite une adhésion plus forte auprès des catégories aisées, les répondants ayant un fort sentiment de subir une situation de 
sous-consommation de leurs besoins élémentaires y restent autant ouverts que la moyenne des Français. La thématique reste parlante pour les répondants 
ayant une situation sociale plus difficile, et n’est donc pas uniquement dépendante de caractéristiques sociales.



Pour quelles raisons vous sentez-vous limité ou restreint… ?

Base : à ceux qui se sentent limité ou restreint dans au moins un domaine (797 personnes)

Trois réponses possibles, total supérieur à 100.

Sentiment de subir des limitations dans sa consommation - Raisons

56%

31%

23%

17%

16%

7%

2%

13%

6%

41%

17%

9%

6%

7%

3%

1%

8%

Pour des raisons de pouvoir d'achat

Pour des raisons d'accès à l'offre (vous
habitez loin, il n'y a pas ce que vous

recherchez à proximité)

Par manque de temps pour consommer

A cause de votre âge

Pour des raisons de santé

Par tradition familiale

Pour des raisons religieuses

Pour une autre raison

Ne se prononcent pas

Total des citations En premier

Suréchantillon de Parisiens (414 personnes)

56%

28%

20%

14%

14%

8%

2%

16%

6%

41%

14%

11%

5%

6%

3%

1%

13%

Pour des raisons de pouvoir d'achat

Par manque de temps

Pour des raisons d'accès à l'offre

Pour des raisons de santé

A cause de votre âge

Par tradition familiale

Pour des raisons religieuses

Pour une autre raison

Ne se prononcent pas
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Covid / Restrictions 

sanitaires : 10%

Ecarts significatifs par rapport à l’ensemble

50-64 ans : 64%

Ouvriers / Employés : 64%

Communes rurales : 42%

CSP + : 29%

Ouvriers / Employés : 29%
Parents d’enfants : 33%

35-49 ans : 31%

65 ans et plus : 40%

65 ans et plus : 23%

18-24 ans : 16%

• Le pouvoir d’achat est la raison principale pour laquelle les Français se sentent limités ou restreints dans leur consommation. Il peut-être difficile de 

sensibiliser au concept de sobriété des personnes n’ayant pas pas les capacités financières de consommer comme ils le souhaitent, la communication doit 

donc être vigilante sur ce point.



Quels sont les obstacles qui pourraient vous empêcher d’aller vers plus de sobriété ?

Freins à la sobriété

36%

30%

25%

24%

22%

21%

3%

14%

5%

8%

19%

17%

10%

7%

9%

9%

La volonté de conserver une 
liberté d’achat et de consommation

Le modèle de société actuel qui lie
la réussite à la consommation

Ne pas limiter la capacité à vous
faire plaisir

La conviction que c’est inutile ou 
insuffisant pour régler les 

problèmes

La difficulté à être persévérant
dans vos efforts

La peur de manquer de quelque
chose

Un autre obstacle

Vous ne voyez aucun obstacle

Vous ne croyez pas au concept de
sobriété

Ne se prononcent pas

Total des citations En premier

Suréchantillon de Parisiens (540 personnes)

36%

31%

26%

24%

23%

22%

3%

17%

5%

5%

19%

12%

13%

11%

7%

9%

2%

Base : ensemble (1000 personnes)

Trois réponses possibles, total supérieur à 100.
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Ecarts significatifs par rapport à l’ensemble

65 ans et plus : 31%

65 ans et 

plus : 20%

• Des freins philosophiques à la sobriété très diversifiés, qui touchent à la fois à l’envie de liberté, à la pression sociale, et à la difficulté 

d’adopter un comportement de consommation plus « sobre ». 

Ouvriers / 

Employés : 27 % 

Conserver une liberté d’achat et de 

consommation

Ne pas limiter la capacité à vous 

faire plaisir

Le modèle de société actuel qui lie 

la réussite à la consommation 

La peur de manquer de quelque 

chose

La conviction que c’est inutile ou 

insuffisant pour régler les problèmes

La difficulté à être persévérant

Un autre obstacle 

Vous ne voyez aucun obstacle

Vous ne croyez pas au concept de 

sobriété

Ne se prononce pas



PARTIE 3

Les leviers pour communiquer sur la 

sobriété

21

• Certaines catégories de la population se montrent plus

sensibles à la question de la surconsommation et sont

plus nombreuses à se déclarer prêtes à aller vers plus

de sobriété (25-34 ans, CSP+, parents d’enfant).

• L’intention de diminuer sa consommation concerne

avant tout les domaines alimentaires et des vêtements :

des axes à privilégier ?



20%

44%

24%

10%2%

Et diriez-vous que vous avez le sentiment d’être poussé à consommer plus que ce qui vous est nécessaire ?

Sentiment d’être poussé à consommer

Suréchantillon de Parisiens (540 personnes)

15%

41%
26%

16%
2%Sous-total 

« Oui »

56 %

Sous-total 

« Non »

42 %

Sous-total 

« Non »

34 %

Sous-total 

« Oui »

64 %

22

Base : ensemble (1000 personnes)

Ecarts significatifs par rapport à l’ensemble

25-34 ans : 75%

CSP+ : 67%

Parents d’enfants : 65%

■ Oui, tout à fait ■ Oui, plutôt ■ Non, plutôt pas ■ Non, pas du tout ■ Ne se prononcent pas

• Un peu plus d’un Français sur deux a le sentiment d’être poussé à consommer plus que nécessaire.

➔ Ce sentiment est  encore beaucoup plus fort auprès des 25-34 ans, des CSP+, et des parents d’enfants. Ces publics peuvent donc 

potentiellement être plus sensibles au concept de sobriété.



Parmi les différentes propositions concernant une éventuelle évolution de votre consommation, laquelle est la plus proche de 

vos intentions ?

Intentions d’évolutions de sa consommation

2%

13%

28%

7%

46%

4%

Vous prévoyez d'augmenter
fortement votre consommation

Vous prévoyez d'augmenter
légèrement votre consommation

Vous prévoyez de diminuer
légèrement votre consommation

Vous prévoyez de diminuer
fortement votre consommation

Vous ne prévoyez pas de faire
évoluer votre consommation

Ne se prononcent pas

Suréchantillon de Parisiens (540 personnes)

4%

19%

30%

6%

39%

2%

Augmenter fortement

Augmenter légèrement

Diminuer légèrement

Diminuer fortement

Pas d'évolution

Ne se prononcent pas
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Base : ensemble (1000 personnes)

Ecarts significatifs par rapport à l’ensemble

Augmenter votre 

consommation 15%

Diminuer votre 

consommation 35%

18-24 ans : 24%

25-34 ans : 48%

CSP + : 45%

Femmes : 42%

65 ans et plus : 66%

Hommes : 52%

• Un Français sur trois prévoit de diminuer sa consommation, notamment les 25-34 ans et les CSP+. 



■ Total des citations ■ En premier

Dans quels domaines en particulier ? 

Base : à ceux qui prévoient d’augmenter leur consommation (155 personnes)

Deux réponses possibles, total supérieur à 100.

Intention d’augmenter sa consommation - Domaines

45%

34%

25%

23%

17%

9%

8%

7%

7%

6%

2%

4%

23%

19%

14%

12%

10%

3%

3%

4%

3%

4%

1%

Dans vos loisirs

Dans vos choix de vacances ou de
congés

Dans vos achats culturels (spectacles, 
livres, jeux-vidéo, films…)

Dans vos achats de vêtements

Dans vos achats alimentaires

Dans votre consommation liée à la
mobilité (essence, transport)

Dans votre accès aux soins

Dans votre consommation
énergétique (chauffage, électricité)

Dans vos déplacements quotidiens

Dans l'utilisation du numérique et des
réseaux sociaux

Un autre domaine

Ne se prononcent pas

Suréchantillon de Parisiens (120 personnes)

45%

42%

34%

20%

13%

10%

7%

7%

6%

3%

1%

0%

23%

26%

18%

13%

5%

4%

4%

3%

3%

1%

0%

Vacances ou congés

Loisirs

Achats culturels

Achats de vêtements

Mobilité (essence, transport)

Achats alimentaires

Numérique et réseaux sociaux

Accès aux soins

Energie (chauffage, électricité)

Déplacements quotidiens

Autre domaine

Ne se prononcent pas
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Aucun écart significatif par rapport à l’ensemble

• Les deux principaux domaines dans lesquels les Français prévoient d’augmenter leur consommation sont les loisirs et les vacances. Ces 

deux domaines étant également les domaines dans lesquels les Français se sentent limités ou restreints, ils n’apparaissent donc pas comme 

des domaines adaptés pour une communication sur la sobriété.



37%

37%

29%

16%

15%

13%

13%

11%

10%

2%

1%

2%

24%

21%

16%

6%

8%

7%

5%

5%

5%

1%

0%

Dans vos achats alimentaires

Dans vos achats de vêtements

Dans votre consommation
énergétique (chauffage, électricité)

Dans votre consommation liée à la
mobilité (essence, transport)

Dans l'utilisation du numérique et des
réseaux sociaux

Dans vos choix de vacances ou de
congés

Dans vos loisirs

Dans vos achats culturels (spectacles, 
livres, jeux-vidéo, films…)

Dans vos déplacements quotidiens

Dans votre accès aux soins

Un autre domaine, précisez

Ne se prononcent pas

■ Total des citations ■ En premier

Dans quels domaines en particulier ? 

Base : à ceux qui prévoient de diminuer leur consommation (350 personnes)

Deux réponses possibles, total supérieur à 100.

Intention de diminuer sa consommation - Domaines

Suréchantillon de Parisiens (194 personnes)

47%

35%

26%

23%

12%

12%

12%

11%

7%

1%

0%

1%

26%

18%

10%

16%

5%

7%

7%

7%

2%

Achats de vêtements

Achats alimentaires

Energie (chauffage, électricité)

Numérique et réseaux sociaux

Mobilité (essence, transport)

Vacances ou congés

Loisirs

Achats culturels

Déplacements quotidiens

Accès aux soins

Autre domaine

Ne se prononcent pas
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Ecarts significatifs par rapport à l’ensemble

• Au contraire, les domaines dans lesquels les Français visent à diminuer leur consommation sont les achats alimentaires, les vêtements, et la 

consommation énergétique : des domaines dans lesquels ils sont plus nombreux à avoir le sentiment de surconsommer. Il semble plus facile 

de sensibiliser la population à la sobriété en ciblant ces domaines-ci.



21%

50%

17%

5%7%

A l’avenir seriez-vous prêt à aller vers plus de « sobriété » ?

Base : ensemble (1000 personnes)

Volonté d’aller vers plus de sobriété

Suréchantillon de Parisiens (540 personnes)

18%

54%

15%

4%
9%Sous-total 

« Oui »

72 %

Sous-total 

« Non »

19 %

Sous-total 

« Non »

22 %

Sous-total 

« Oui »

71 %

26

Aucun écart significatif par rapport à l’ensemble

25-34 ans : 25%

Parents d’enfants : 23%

■ Oui, tout à fait ■ Oui, plutôt ■ Non, plutôt pas ■ Non, pas du tout ■ Ne se prononcent pas

• Près de 3 Français sur 4 seraient prêts à aller vers plus de sobriété. 

• Un intérêt plus fort auprès des 25-34 ans et des parents d’enfants, deux cibles qui ont plus le sentiment de surconsommer, et d’être poussées 

à le faire.



Seriez-vous prêt à mettre en place les actions suivantes pour aller vers plus de sobriété ?

Base : ensemble (1000 personnes)

Sobriété – Volonté de mise en place d’actions

Suréchantillon de Parisiens (540 

personnes)

Sous-total 

« Oui »

85 %

81 %

81 %

80 %

62 %

58 %

54 %

49 %

7 %

Sous-total 

« Non »

Sous-total 

« Oui »

Sous-total 

« Non »

9 %

14 %

14 %

13 %

31 %

30 %

38 %

44 %

85 %

81 %

75 %

80 %

55 %

51 %

56 %

45 %

7 %

10 %

16 %

19 %

13 %

38 %

38 %

34 %

49 %

18 %

27

Réfléchir avant achat / Limiter les achats inutiles

Privilégier l’achat d’occasion / Favoriser le recyclage

Faire plus de choses soi-même Ecarts significatifs par rapport à l’ensemble

65 ans et plus : 92%

■ Oui, tout à fait ■ Oui, plutôt ■ Non, plutôt pas ■ Non, pas du tout ■ Ne se prononcent pas

40%

35%

26%

32%

20%

24%

13%

13%

45%

46%

55%

48%

42%

34%

41%

36%

7%

10%

10%

10%

24%

22%

27%

33%

2%

4%

4%

3%

7%

8%

11%

11%

6%

5%

5%

7%

7%

12%

8%

7%

Consommer davantage de produits de
producteurs ou artisans locaux

Vous renseigner sur la provenance et la
composition des produits que vous

consommez

Limiter votre consommation énergétique

Privilégier la réparation ou le réemploi sur le
renouvellement

Limiter vos déplacements en transport
(voiture/avion)

Limiter ma consommation de vidéos sur
internet

Partager l’usage de produits

Limiter mes échanges numériques (sms,
mails)

D'autres actions

• Pour aller vers plus de sobriété, les Français semblent préférer l’idée de consommer différemment plutôt que de purement se limiter. 



Et concernant l’avenir de votre niveau de consommation, diriez-vous qu’il est probable que vous adoptiez les modes de

consommation suivants?

Base : ensemble (1000 personnes)

Modes de consommation privilégiés à l’avenir

Suréchantillon de Parisiens (540 

personnes)

21%

15%

15%

18%

8%

42%

39%

38%

34%

24%

15%

19%

21%

17%

26%

6%

12%

8%

14%

26%

11%

9%

12%

10%

6%

5%

6%

6%

7%

10%

Privilégier l’achat de produits 
conçus ou fabriqués localement

Privilégier l’achat de produits 
peut-être plus chers mais de 

meilleure qualité

Réduire votre consommation de
manière générale

Privilégier l’achat de produits 
d’occasion ou recyclables

Privilégier le prêt/partage 
d’outils ou de moyens de 

transports plutôt que l’achat

Sous-total 

« Probable »

63 %

54 %

53 %

52 %

32 %

Sous-total 

« Peu 

probable »

21 %

31 %

29 %

31 %

52 %

Sous-total 

« Probable »

Sous-total 

« Peu probable »

60 %

58 %

50 %

47 %

33 %

22 %

25 %

34 %

34 %

49 %
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Ecarts significatifs par rapport à l’ensemble

25-34 ans : 65%

65 ans et plus : 74%

Parents d’enfants : 38%

■ Très probable ■ Assez probable ■ Assez peu probable

■ Très peu probable ■ Vous le faites déjà ■ Ne se prononcent pas

• Des modes de consommation « sobres » que les Français seraient prêts à mettre en place. Le partage et le prêt apparaît comme un mode de 

consommation en retrait.



PARTIE 4

Un contexte politico-social 

favorable à une communication 

sur la sobriété

29

• 62% des Français considèrent que la sobriété devrait

être une thématique importante lors des prochaines

élections présidentielles : un contexte favorable pour

communiquer ?

• La thématique de l’écologie est perçue comme

importante par les Français et semble être un bon levier

de communication pour la sobriété.



59%

52%

45%

42%

38%

30%

1%

24%

19%

15%

15%

16%

10%

Il faut limiter la consommation individuelle
et collective pour ne pas consommer plus

que ce que la planète peut offrir

Il faut sortir d’une production 
excessivement mondialisée

Il faut parvenir à un mode de vie plus
respectueux des autres

Il faut parvenir à un partage des richesses
plus équilibré

Mon épanouissement ne dépend pas de
mon niveau de consommation

Il faut ralentir le rythme d’activité et de 
consommation

Ne se prononcent pas

Total des citations En premier

Parmi les différentes propositions ci-dessous, quelles sont les trois qui sont les plus proches de ce que vous pensez ?

Base : à ceux qui se sentent proches de l’idée de sobriété (650 personnes)

Trois réponses possibles, total supérieur à 100.

Positionnement politique par rapport à la consommation
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Ecarts significatifs par rapport à l’ensemble

65 ans et plus : 66%

65 ans et + : 52% / Hommes : 50%

Suréchantillon de Parisiens (356 personnes)

56%

52%

49%

46%

38%

31%

1%

21%

15%

16%

23%

11%

13%

Il faut limiter la consommation
individuelle et collective

Il faut parvenir à un mode de vie
plus respectueux des autres

Il faut sortir d’une production 
excessivement mondialisée

Mon épanouissement ne dépend
pas de mon nv de consommation

Il faut parvenir à un partage des
richesses plus équilibré

Il faut ralentir le rythme d’activité 
et de consommation

Ne se prononcent pas

• Une répartition des réponses assez équilibrée. Il ne semble pas y avoir d’idée « générale » sur la sobriété, mais des idées et des pratiques 

spécifiques à différentes catégories de la population comme vu précédemment.



L’idée de sobriété telle que nous l’évoquons dans ce questionnaire peut sembler incompatible avec notre société. Pour vous,

parmi les arguments suivants, quels sont ceux qui vous semblent les plus importants ?

Base : ensemble (1000 personnes)

Trois réponses possibles, total supérieur à 100.

Sobriété – Domaines d’actions prioritaires

55%

48%

38%

28%

27%

23%

18%

16%

7%

22%

22%

19%

8%

8%

5%

4%

5%

Consommer moins mais mieux

Lutter contre le changement climatique,
la perte de biodiversité et la pollution

Être en meilleure santé

Contribuer à plus de justice sociale et à
des actions de solidarité

Contribuer à la production de biens de
meilleure qualité

Lutter contre l’esclavage moderne

Repenser nos facteurs de richesse

Trouver plus de temps et développer des
relations sociales enrichissantes

Ne se prononcent pas

Total des citations En premier
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Ecarts significatifs par rapport à l’ensemble

25-34 ans : 31%

Parents d’enfants : 23%

Suréchantillon de Parisiens (540 personnes)

54%

52%

33%

32%

30%

26%

17%

17%

5%

23%

25%

14%

9%

8%

6%

6%

4%

Consommer moins mais mieux

Lutter contre le changement
climatique, la perte de…

Être en meilleure santé

Contribuer à plus de justice sociale
et à des actions de solidarité

Contribuer à la production de biens
de meilleure qualité

Lutter contre l’esclavage moderne

Trouver plus de temps et
développer des relations…

Repenser nos facteurs de richesse

Ne se prononcent pas

• Deux domaines d’action apparaissent actuellement privilégiés pour argumenter sur la sobriété : un changement de consommation et une 

lutte écologique.



25%

42%

16%

9%
8%

Selon vous, la réduction de votre consommation à titre individuel est-elle indispensable pour lutter contre le réchauffement 

climatique, la perte de biodiversité et la pollution ?

Base : ensemble (1000 personnes)

Importance de la réduction de sa consommation dans la lutte contre le 

réchauffement climatique

Suréchantillon de Parisiens (540 personnes)

22%

46%

17%

8%
7%Sous-total 

« Oui »

68 %

Sous-total 

« Non »

25 %

Sous-total 

« Non »

25 %

Sous-total 

« Oui »

67 %

32

Aucun écart significatif par rapport à l’ensemble

■ Oui, tout à fait ■ Oui, plutôt ■ Non, plutôt pas ■ Non, pas du tout ■ Ne se prononcent pas

• La réduction de sa propre consommation pour des raisons écologiques est perçue comme importante : l’écologie semble être un bon levier 

de communication pour évoquer le thème de la sobriété.



18%

42%

21%

11%
8%

Diriez-vous que le sujet de la sobriété devrait être un des sujets importants de la prochaine élection présidentielle ?

Base : ensemble (1000 personnes)

Importance du sujet de la sobriété lors de la prochaine élection 

présidentielle

Suréchantillon de Parisiens (540 personnes)

21%

41%

21%

9%
8%Sous-total 

« Important »

62 %

Sous-total

« Pas important »

30 %

Sous-total 

« Pas important »

32 %

Sous-total 

« Important »

60 %
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Aucun écart significatif par rapport à l’ensemble

25-34 ans : 31%

■ Oui, très important ■ Oui, assez important ■ Non, peu important ■ Non, pas du tout important ■ Ne se prononcent pas

• L’importance donnée par les répondants au concept de sobriété dans le cadre de la prochaine élection présidentielle est élevée : le contexte 

actuel semble donc plutôt favorable pour une communication. 

Se sentent proches du 

concept de sobriété : 76%



38%

37%

35%

29%

25%

20%

20%

14%

11%

10%

10%

1%

8%

15%

13%

13%

10%

9%

7%

10%

4%

3%

5%

3%

0%

Le respect strict par les entreprises …

La promotion du recyclage et de …

Le développement des énergies…

La promotion de l’agro-écologie et …

Une éducation scolaire à la sobriété

Une taxe carbone proportionnelle à…

Une régulation plus forte de la publicité

L’instauration d’un plafond qui …

Le développement du travail à…

Une réglementation renforcée, voire…

Une incitation à utiliser des mobilités…

Autres

Aucune de ces propositions

36%

35%

33%

28%

27%

22%

18%

12%

11%

10%

8%

1%

10%

14%

12%

15%

9%

10%

8%

6%

5%

3%

4%

3%

1%

Total des citations En premier

Le développement des énergies renouvelables

La promotion du recyclage et de l’économie circulaire

Le respect strict par les entreprises de la directive 

européenne concernant l’obsolescence programmée 

La promotion de l’agro-écologie et des agricultures bio 

ou raisonnées

Une éducation scolaire à la sobriété

Une régulation plus forte de la publicité

Une taxe carbone proportionnelle à la distance 

parcourue par un produit entre sa production et sa 

consommation

L’instauration d’un plafond qui limiterait les émissions de 

CO2 que chaque citoyen peut émettre dans une année

Le développement du travail à temps partiel librement 

choisi

Une incitation à utiliser des mobilités douces

Une réglementation renforcée, voire contraignante, pour 

amener chacun à partager davantage les différents 

moyens de transports

Autres 

Aucune de ces propositions

Auxquelles des propositions suivantes seriez-vous favorable pour amener le sujet de la sobriété en France ?

Adhésions aux propositions politiques liées à la sobriété

Suréchantillon de Parisiens (540 personnes)

Base : ensemble (1000 personnes)

Trois réponses possibles, total supérieur à 100.
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Ecarts significatifs par rapport à l’ensemble

65 ans et plus : 44%

65 ans et plus : 34%

CSP+ : 29%

18-24 ans : 20%

18-24 ans : 19%

65 ans et plus : 31%

• Le canal de l’écologie semble encore une fois à privilégier pour porter le message de la sobriété.



PARTIE 5

Un rôle à jouer pour les acteurs 

de l’ESS dans la promotion de la 

sobriété

35

• Une connaissance de l’ESS et une compréhension de

ses concepts mitigées : une partie importante des

répondants ne parviennent pas à se prononcer sur le

sujet.

• En revanche, une partie importante des répondants et

notamment ceux proches du concept de sobriété

souhaitent se rapprocher des acteurs de l’ESS en tant

que consommateurs : ces derniers semblent pouvoir

tenir un rôle dans le pan « consommation » de la

sobriété.



71 % des Parisiens ont déjà entendu parler de l’ESS

Avez-vous déjà entendu parler de l’économie sociale et solidaire (ESS) ?

Base : ensemble (1000 personnes)

Connaissance de l’Economie Sociale et Solidaire (ESS)

10%

25%

22%

40%

3%

Oui et vous savez
précisément de quoi il

s'agit

Oui mais vous ne savez
pas précisément de quoi il

s'agit

Oui, mais seulement de
nom

Non

Ne se prononcent pas

Suréchantillon de Parisiens (540 personnes)

20%

30%

21%

28%

1%

57 % des Français ont 

déjà entendu parler de 

l’ESS

36

Ecarts significatifs par rapport à l’ensemble

Oui et vous savez précisément de quoi il s’agit

Oui mais vous ne savez pas précisément de quoi il 

s’agit

Oui, mais seulement de nom

Non

Ne se prononce pas

• L’économie sociale et solidaire est peu connues des Français. 

• Ces chiffres sont en revanche bien plus élevés auprès des Parisiens.



Base : ensemble (1000 personnes)

Est-ce que ce principe de gouvernance démocratique…

Compréhension et adhésion au principe de gouvernance démocratique

Le concept d'économie sociale et solidaire (ESS) désigne un ensemble de structures organisées sous forme d’associations, coopératives, mutuelles,

fondations ou entreprises sociales dont le fonctionnement interne et les activités sont fondés sur un principe de solidarité et d'utilité sociale.

Les organisations de l’économie sociale et solidaire (ESS) appliquent un certain nombre de principes.

Parmi ces principes, il y a le fait d’avoir une gouvernance démocratique, c’est-à-dire qu’au sein de ces organisations, les décisions les plus

importantes sont prises selon le principe « 1 personne = 1 voix ». Chaque membre compte pour une voix, quel que soit son statut.

Suréchantillon de Parisiens

(540 personnes)

Sous-total 

« Oui »

67 %

66 %

54 %

53 %

Sous-total 

« Non »

Sous-total 

« Oui »
Sous-total 

« Non »

26 %

20 %

29 %

33 %

74 %

69 %

52 %

54 %

22 %

21 %

37 %

35 %

37

Ecarts significatifs par rapport à l’ensemble

■ Oui, tout à fait ■ Oui, plutôt ■ Non, plutôt pas ■ Non, pas du tout Ne se prononcent pas

20%

15%

11%

12%

47%

51%

43%

41%

19%

15%

21%

25%

7%

5%

8%

8%

7%

14%

17%

14%

Vous semble facile à comprendre

Est en phase avec vos valeurs

Vous semble efficace pour gérer une
organisation

Vous parait réaliste pour le
développement économique et social

d'une organisation (association,
coopérative, entreprise sociale)



Est-ce que ce principe de promotion de l’échelle locale…

Base : ensemble (1000 personnes)

Compréhension et adhésion au principe de promotion à l’échelle locale

L’économie sociale et solidaire (ESS) promeut également un ancrage territorial fort et privilégie l’échelle locale dans son recrutement, dans ses

achats et dans ses échanges avec d’autres acteurs économiques. Les acteurs de l’économie sociale et solidaire (ESS) ont pour objectif de

développer l’activité économique et sociale par une production ou des services non délocalisés.

Suréchantillon de Parisiens (540 

personnes)

24%

20%

15%

14%

49%

52%

45%

45%

15%

12%

21%

20%

5%

5%

5%

6%

7%

11%

14%

15%

Vous semble facile à comprendre

Est en phase avec vos valeurs

Vous semble efficace pour gérer une
organisation

Vous parait réaliste pour le
développement économique et social

d'une organisation (association,
coopérative, entreprise sociale)

Sous-total 

« Oui »

73 %

72 %

60 %

59 %

Sous-total 

« Non »

Sous-total 

« Oui »
Sous-total 

« Non »

20 %

17 %

26 %

26 %

80 %

76 %

63 %

62 %

16 %

17 %

29 %

29 %
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Ecarts significatifs par rapport à l’ensemble

■ Oui, tout à fait ■ Oui, plutôt ■ Non, plutôt pas ■ Non, pas du tout Ne se prononcent pas



Pensez-vous que ces différents modèles peuvent conduire vers plus de sobriété ?

Base : ensemble (1000 personnes)

Liens entre principes fondateurs de l’ESS et sobriété

Suréchantillon de Parisiens (540 

personnes)

20%

19%

48%

43%

10%

13%

3%

4%

4%

7%

15%

14%

La promotion de l’échelle 
locale dans les échanges

Un modèle dans lequel 
chaque individu peut prendre 

part aux décisions de son 
organisation (entreprise, 

association…)

Oui, ce modèle peut tout à fait conduire à une société plus sobre

Oui, ce modèle peut probablement conduire à une société plus sobre

Non, ce modèle ne peut pas vraiment conduire à une société plus sobre

Non, ce modèle ne peut pas du tout conduire à une société plus sobre

Je ne vois pas le lien entre ce modèle de société et la sobriété

Ne se prononcent pas

Sous-total 

« Oui »

68 %

62 %

Sous-total 

« Non »

Sous-total 

« Oui »

Sous-total 

« Non »

13 %

17 %

Ne voit 

pas le lien

67 %

56 %

17 %

22 %

5 %

10 %
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Ecarts significatifs par rapport à l’ensemble



Souhaiteriez-vous vous rapprocher davantage des acteurs de l’ESS pour vous aider à aller vers plus de sobriété ?

Base : ensemble (1000 personnes)

Volonté de se rapprocher des acteurs de l’ESS pour aller vers plus de sobriété 

1/2

59%

41%

Oui

Non

Grand Public

En tant que consommateur

27%

73%

Oui

Non

En tant que bénévole

En tant que consommateur et 

bénévole
24 %

En tant que consommateur 

uniquement
36 %

En tant que bénévole uniquement 4 %

40

Se sentent proches du concept de 

sobriété : 69%

Seraient prêts à aller vers plus de 

sobriété à l’avenir : 69%

Ont le sentiment d’être poussés à 

consommer plus que nécessaire : 67%



Souhaiteriez-vous vous rapprocher davantage des acteurs de l’ESS pour vous aider à aller vers plus de sobriété ?

Base : Parisiens (540 personnes)

63%

37%

Oui

Non

Parisiens

En tant que consommateur

30%

70%Oui

Non

En tant que bénévole

41

Aucun écart significatif par rapport à l’ensemble

Volonté de se rapprocher des acteurs de l’ESS pour aller vers plus de sobriété 

2/2

En tant que consommateur et 

bénévole
27 %

En tant que consommateur 

uniquement
36 %

En tant que bénévole uniquement 3 %

Se sentent proches du concept de sobriété : 

72%

Seraient prêts à aller vers plus de sobriété à 

l’avenir : 72%

Ont le sentiment d’être poussés à consommer 

plus que nécessaire : 69%



Les récentes études d’opinion de Viavoice sont consultables sur 

www.institut-viavoice.com

9, rue Huysmans, 75 006 Paris. + 33 (0)1 40 54 13 71

Viavoice est une SAS indépendante.


